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Cnamgs

Visite surprise de Roger Owono Mba à la 
délégation de l'Estuaire

LE ministre de l'Écono-
mie, des Finances et des 
Solidarités nationales, 
Roger Owono Mba, et 
son ministre délégué, 
Sosthène Ossoungou Ndi-
bangoye, ont effectué une 
visite inopinée, le 2 août 
dernier, à la délégation 
provinciale (Estuaire) de 
la Caisse nationale d'as-
surance maladie et de ga-
rantie sociale (Cnamgs) 

sise au bas de Gué Gué, 
dans le 1er arrondisse-
ment de Libreville.
Cette visite de contrôle 
visait à s’assurer du bon 
fonctionnement de cette 
délégation de la Cnamgs, 
la plus sollicitée du pays, 
avec une fréquentation 
de près de 15 000 usa-
gers par mois. À l’issue 
de cette visite, le ministre 
en charge des Solidarités 
nationales a exprimé sa 
satisfaction à travers ce 
qu’il a pu observer sur le 
plan de la qualité du ser-

vice offert aux usagers. 
Néanmoins, le membre 
du gouvernement a re-
levé des réserves sur cer-
taines tâches exécutées 
manuellement à l'heure 
de l’outil informatique. Il 
a fait la promesse de sai-
sir très prochainement la 
direction générale de la 
Cnamgs en vue de corri-
ger ces carences.
Rappelons que la Cnamgs, 
bras séculier du gouver-
nement en matière de 
prestations sociales, pro-
fite à un grand nombre de 

Gabonais parmi les plus 
défavorisés. C'est dans le 
but de voir la qualité des 
services de cette struc-
ture étatique s'améliorer 
que le ministre Roger 
Owono Mba a effectué ce 
déplacement.
Dans un souci d'efficacité, 
le membre du gouver-
nement compte entre-
prendre, les jours à venir, 
d'autres sorties de même 
nature au sein des entités 
administratives sous sa 
tutelle.
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  Le ministre en charge des Solidarités nationales sa-
luant les agents présents lors de son passage inopiné.

Ph
o
to

 :
 D

R

Africa N°1/Appel à solidarité
La détresse du journaliste François Duc 

Moukwangui

Déjà cinq longs mois qu'un 
diabète cloue au Centre 
hospitalier universitaire de 
Libreville (CHUL) le journa-
liste émérite d'Africa N° 1. 
Avec 18 mois de salaires 
impayés, ce dernier croule 
sous le poids des ordon-
nances et autres examens 
quotidiens en dépit de 
sa prise en charge par la 
Cnamgs. De son lit d'hospi-
talisation, l'homme ne sait 
plus à quel saint se vouer.

"Je suis réduit à être un 
mendiant", lance, mé-
lancolique, l'une des 
grandes voix du "Tam-tam 
d'Afrique", François Duc 
Moukwangui, ce dimanche 
4 août 2019, au reporter de 
"L'Union". Ce confrère qui 
a porté haut les couleurs 
de cette radio gabonaise à 
vocation panafricaine (il a 
fait toute sa carrière dans 
ce média et durant ses 
heures de gloire), souffre 
d'un pied diabétique. En 
atteste son hospitalisation 
depuis 5 mois au Centre 
hospitalier universitaire 
de Libreville (CHUL) où il 
y séjourne toujours. Mal-
gré sa prise en charge par 

la Caisse nationale d'as-
surance maladie et de ga-
rantie sociale (Cnamgs) 
"en qualité d'indigent", 
précise-t-il ironiquement, 
le quotidien de cet illustre 
confrère est loin d'être une 
sinécure.
Après trois passages au 
bloc opératoire, il s'ap-
prête, dans les jours à 
venir, à repasser sur le 
billard pour y subir une 
énième opération chirur-
gicale. Heureusement, 
l'amputation de sa jambe 
gauche telle que diagnosti-
quée au départ n'aura plus 
lieu. Mais, pour le délivrer 
de cette menace, les méde-

cins doivent absolument 
pratiquer une greffe de 
la peau sur la partie ma-
lade. Incessamment. À son 
chevet, la pile de médica-
ments illustre s'il en était 
encore besoin son calvaire 
quotidien. Entre achats de 
médicaments et alimenta-
tion, sans salaire, la tâche 
est loin d'être facile."Il y 
a des jours, je suis réduit à 
consommer du pain rassis", 
affirme-t-il sans langue de 
bois.
Cette énième opération 
suscite des dépenses 
supplémentaires, vu que 
l'achat du matériel né-
cessaire et du traitement 
post-opératoire est à la 
charge du patient. D'ail-
leurs ce dernier nous a 
confié qu'en 5 mois d'hos-
pitalisation les dépenses 
s'élèvent déjà à 3 millions 
de francs. D’où son appel 
de détresse lancé en di-
rection des autorités com-
pétentes et de toutes les 
bonnes volontés.
Pour rappel, deux agents 
d'Africa N° 1 sont déjà dé-
cédés des suites de mala-
die (Lionel Gaston Ndombi 
Mbadinga et Yves Antonio 
Ogoula) et dans l'attente 
de leurs salaires à ce jour 
toujours impayés.
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Santé/Le ministre aux partenaires sociaux

"Nous devons tous travailler main dans la main"

LE ministre de la Santé 
Max Limoukou a rencon-
tré vendredi dernier les 
partenaires sociaux de 
son administration, pour 
échanger avec eux sur les 
problèmes qui minent ce 
secteur vital de la nation. 
Ce, en vue de trouver en-
semble des pistes de solu-
tion.
Le membre du gouverne-
ment a de ce fait appelé les 
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Pour le ministre en 
charge de la Santé, 
cette rencontre, sa 

première avec les par-
tenaires sociaux, vise 
à établir un véritable 
contact entre les par-

ties. 
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partenaires sociaux et la 
tutelle à unir leurs forces 
pour travailler ensemble 
pour le bien du secteur de 
la santé au Gabon, qui est 
un domaine névralgique 
et qui mérite une attention 
particulière de la part de 
tous et de chacun.
"Cette rencontre, confor-
mément aux instructions 
du Premier ministre, chef 
du gouvernement, obéit au 

dialogue permanent avec 
les partenaires sociaux, que 
le gouvernement a instauré. 
Cela permet que nous puis-
sions tous ensemble trouver 
des solutions d'une manière 
apaisée en cas de trouble", a 
indiqué le premier respon-
sable du département de la 
Santé.
Pour Joël Ondo Ella, le pré-
sident de l'Union des per-
sonnels de santé et assimilé 

(UPSA), c'est une rencontre 
opportune. "Le secteur de 
la santé, comme tous les 
autres départements, est en 
proie à d’énormes difficul-
tés. Le ministre nous a tendu 
la main et nous l'avons ac-
ceptée. C'est un nouveau 
partenaire et les défis à 
relever sont énormes et im-
portants et tous ensemble 
nous devons nous unir pour 
réussir ce challenge".

  François Duc 
Moukwangui hier sur 

son lit d’hospitalisation 
au service endocrino-

logie du CHUL.
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